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Psaume 116 
Esaie 40, 26 - 31 

1 Pier 1, 3 - 9 
Jean 20, 19 – 29 

Colossiens 2,12-15 
En ce 2ème dimanche de Pâques, nous avons 
ce très beau récit que seul Jean nous raconte, 
récit qui marquait à l’origine la fin de son 
évangile.  La Résurrection… une question. À 
lire les récits de Pâques des quatre 
évangélistes, on peut avoir l’impression que la 
Résurrection est une réalité tangible qui ne 
laisse aucune place au doute, tellement sa 
manifestation semble éclatante… La foi en la 
Résurrection qui s’est peu à peu développée 
dans des communautés chrétiennes et que 
ces récits portent les traits de l’auteur qui les 
a composés. Matthieu tente de montrer que 
le Christ ressuscité réalise pleinement les 
prophéties de l’Ancienne Alliance, chez les 
autres évangélistes, les signes de la 
Résurrection sont plutôt ténus et posent plus 
de questions qu’ils ne suggèrent de réponse : 
un tombeau vide, chez Luc, le silence des 
femmes, chez Marc, un linceul laissé là, chez 
Jean ; une parole sur le chemin, un partage du 
pain etc. Aussi, chez tous les évangélistes, les 
témoins doivent passer par l’épreuve de 
l’angoisse et du doute jusqu’au moment où ils 
reconnaissent que c’est bien le Christ qui est 
là, qu’il est vivant, qu’il est vraiment 
ressuscité. La Résurrection… une présence 
dans l’absence. Jésus est mort. Il ne peut être 
là physiquement comme avant ; il ne peut 
qu’être là comme après, c’est-à-dire à travers 

ses disciples. De fait, les disciples se sentent 
seuls, nous dit Jean. Ils se sont enfermés, 
toutes portes verrouillées, à cause de la peur 
qui les envahit. Et pourtant, le Christ est là au 
milieu d’eux. Il est d’abord Parole : « La paix 
soit avec vous ! ». Après cette parole, il leur 
montre son humanité blessée. N’oublions pas 
que nous sommes à la fin du 1er siècle, au 
moment des pires persécutions chrétiennes : 
dans la communauté de Jean, de nombreux 
chrétiens martyrisés se rassemblent, le 1er 
jour de la semaine, le dimanche, pour se 
rappeler l’Absent, et c’est là, à travers la 
Parole partagée et le témoignage de leur vie, 
qu’ils découvrent une présence du Ressuscité 
dans l’absence du Crucifié. Aussitôt, c’est la 
joie ressentie par toute la communauté 
rassemblée. La Résurrection... une vie 
nouvelle. Dans le rassemblement dominical, 
les premiers chrétiens prennent conscience 
que la mission du Christ leur 
appartient :« Jésus leur dit de nouveau : ‘’La 
paix soit avec vous ! De même que le Père m’a 
envoyé, moi aussi, je vous envoie’’ ». Et c’est 
la création nouvelle, comme au temps de la 
première création, où Dieu souffle dans les 
narines d’Adam pour lui donner la vie, le Christ 
fait de même sur les disciples 
rassemblés :« Ayant ainsi parlé, il répandit sur 
eux son souffle et il leur dit : ‘’Recevez l’Esprit 
Saint’’ ». La Résurrection... une 
libération. Recréés, investis de l’Esprit de 
Christ, les disciples deviennent des 
libérateurs, capables de réconcilier et de 
libérer les gens :« Tout homme à qui vous 
remettrez ses péchés, ils lui seront remis ; 
tout homme à qui vous maintiendrez ses 
péchés, ils lui seront maintenus ». C’est toute 
une responsabilité qui leur est confiée, 
puisque les disciples ont le pouvoir de libérer 
les gens ou de refuser de le faire, et cette 
responsabilité n’est pas réservée aux seuls 
apôtres ; désormais, tous les disciples 
peuvent et doivent le faire, ce qui signifie, 
qu’encore aujourd’hui, nous sommes tous 
responsables de la réconciliation et de la 
liberté. Il nous appartient de réconcilier les 
gens et de les rendre libres. La communauté… 
une nécessité. La foi chrétienne ne peut pas 

se vivre seule ; elle a besoin des autres, de la 
communauté. C’est le sens même de la 2ème 
partie du récit de Jean, où Thomas, notre 
jumeau, ne se rassemble pas avec les autres. 
Ceux-là ont beau lui dire que le Christ est 
vivant et qu’il s’est fait présent lors de leur 
rassemblement du 1er jour de la semaine, le 
dimanche, il ne peut le croire, car il ne l’a pas 
rencontré. C’est donc au cœur du 
rassemblement du dimanche suivant, que 
Thomas, cette fois présent, pourra lui aussi 
faire l’expérience du Ressuscité. Et on a là, la 
profession de foi de Thomas dans toute sa 
solennité : « Mon Seigneur et mon Dieu 
! »  L’expérience de Thomas qui est aussi la 
nôtre a une valeur importante pour l’Église 
d’aujourd’hui, Thomas nous rend un fier 
service : les questions qu’il pose tout haut, 
nous nous les sommes posées tout bas. 
Thomas nous rassure, puisque lui, un 
incrédule, arrive à l’expérience de la foi. Nous 
n’avons pas besoin de refaire l’enquête, 
Thomas l’a déjà faite !  Mais la demande de 
Thomas, ce n’est pas seulement l’expression 
du scepticisme, c’est aussi une affirmation 
très importante pour notre foi : Jésus 
ressuscité porte toujours les plaies et les 
blessures de sa passion. La résurrection de 
Jésus ne l’a pas fait revenir en arrière, comme 
si sa mort n’avait jamais eu lieu. Au contraire, 
elle a franchi la mort et Jésus en porte 
toujours les blessures. Jésus ressuscité n’est 
pas devenu un ange, il est toujours un 
homme. La preuve, il est blessé dans son 
corps. La résurrection de Jésus change notre 
regard sur l’homme. Les blessures de Jésus 
disent que le ressuscité porte en lui toutes les 
blessures de tous les humiliés du monde. 
Jésus ressuscité est debout, lui qui porte les 
blessures de notre condition humaine. En 
clair, n’attendons pas d’être débarrassés de 
nos maux pour vivre debout. Jésus est 
ressuscité et c’est aujourd’hui qu’avec nos 
blessures nous pouvons naître par LUI à notre 
liberté ». 

Dimanche 24 Avril Quasimodo 
9h Gottesdienst 

10 h 15 Célébration Dominicale avec sainte 
-Cène 
Lundi 25 avril 
20h CA. ACFPN 
Mercredi 27 avril 
15h30 KT Adultes équipe 1 au « 1 » 
Jeudi 28 avril 
14h 30 Atelier de vie. La résurrection !! ?? 
Vendredi 29 avril 
7h30 Célébration eucharistique et petit 
déjeuner 
20h Répétition générale ouverte du chœur 
Philharmonique de Strasbourg. Dir. 
Catherine Boltzinger. 
Dimanche 1 mai 
9h Gottesdienst 
10h15 Célébration dominical+sainte-Cène 
17h Concert du chœur Philharmonique. 
 

SAINTE CÈNE À DOMICILE  
Veuillez vous signaler au pasteur au 

( 03 88 34 47 16  
 

PANIER PLATEFORME DE SOLIDARITÉ 
Merci à celles et ceux qui déposent 

régulièrement leur aide en aliments secs ou 
autres pour notre plateforme de solidarité 

 

PAROISSE PROTESTANTE 
Strasbourg-Neudorf 

1 rue du lazaret 67100 STRASBOURG 
03 88 84 12 95 – 03 88 34 47 16 

paroisse.protestante.neudorf@gmx.fr 
Permanences secrétariat 

Lundi, Mardi, Mercredi, Jeudi, Vendredi de 
9 h 30 à 11h 30 

Rencontrer le Pasteur, prendre rendez-vous  
( 03 88 34 47 16 - 09 81 15 59 90  

hutchen.jehanclaude@gmail.com 
freypascal@la poste.net 

 

 
 
 


